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Que sont ces caractè res et quelle 
'st leur origine ? Tout simplement, 
;e sont les notes substantielles et im­
nédiates qui émanent sans effort de 
a vie même, dans le milieu réel et 
:lonc très particulier du groupe hu­
nain qui utilise et qui parfait incons­
;iemment sa langue p ropre. Un bon 
:raducteur devrait d onc renaître dans 
:haque langue qu'il emploie, et non 
seulement s'efforcer d'en connaître les 
3léments techniques. Bie n entendu, 
;ette dernière tâch e est essentielle 
pour le métier : aussi est-ce bien par 
là qu'il doit commencer, en se servant 
:le grammaires, de dictionnaires va­
riés, de vocabulaires spéciaux, et sur­
tout en s'exerçant la main e t e n per­
fectionnant son style dans les langues 
:hoisies pour son théâtre d'opérations. 

Mais comment peut-on re naître dans 
une langue? C'est là un travail bien 
simple mais p lutôt long. Il s'agit d'é­
tudier sérieusement la géographie, 
l'histoire, les croyances, les coutumes 
3t la littérature des groupes humains 
qui utilisent les langues qui inté res­
sent le traducteur. Car les mots d'une 
langue et leur agencement dans une 
phrase sont toujours conditionnés à 
l'origine par des expériences vitales 
::la.ns un environneme nt diffé rencié 
qui leur sert de cadre, La connais­
sance précise de la nature et de l'é­
volution de ces expériences et de ce 
cadre ne saurait donc manquer d'as­
souplir et de parfaire l'art du traduc­
teur. 

Cette étude doit être faite avec le 
dessein d'assimiler, de coordonner, 
d 'intégrer au fur et à mesure toute 
cette masse apparemment disparate 
de faits intéressan t la cond ition hu­
maine e l son environnement. Une 
fois passée dans le reposoir de la mé­
moire et au subconscient, e lle va se 
fusionner, se fondre avec les é lé ments 
actifs du mé tier de traducteur, qui 
eux aussi ont leurs racines dans le 
subconscient. Au moindre appel, ces 
richesses remonteront au niveau de 
la conscience pour éclairer, pour 
épauler, pour renforcer, pour illumi-
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ner, pour parachever la réalisation et 
la signature de la traduction. 

On pourrait facilement appliquer 
ces considérations générales à des 
langues particulières, anciennes ou 
modernes, occidentales ou orientales, 
évoluées ou primitives. L'aventure 
serait aussi p laisante qu'instructive ; 
car les groupes humains ont tant de 
richesses et de variations à nous offrir, 
tant par eux-mêmes que par le tru­
chement de leurs langues. Mais elles 
suffisent pour nous permettre de per­
cevoir, sinon de concevoir, ce qui 
constitue l'esprit de s langues. Une 
longue préparation est nécessaire 
pour réaliser la prise unifiante des élé­
ments multiples compris dans les fac­
teurs d 'une lang ue . Mais au moins le 
traducteur intelligent qui s'y exerce­
rait avec système, arriverait presque 
à jouir des avantages d 'une petite 
Pentecôte individuelle, e t à s 'étonner 
lui-même de l'excellence et de la fa­
cilité de ses traductions. 

• 
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Ajoutons que ce travail parallè le 
doit ê tre fait avec un esprit critique 
et un cœur aimant. Purifié de préju­
gés p lus ou moins fondés, abandon­
nant à d'autres l'exposition et la dé­
fense de thèses académiques, le tra­
ducteur pourra s'élever ainsi à ces 
hauteurs spirituelles qui conviennent 
à son m étier. Car en somme il mani­
pule les ingrédients de base qui ex­
priment juste ment cette différence spé­
cifique entre la condition animale et 
la condition humaine. Grand pontife 
(pontifex, bâtisseur de ponts) de l'uti­
lisation p ratique des langues, le tra­
ducteur ferait ainsi une œuvre bonne 
et juste. Car ses offices doivent réa­
lise r une me illeure liaison, une meil­
leure illumination, une me illeure com­
pénétration des e sp rits et des cœurs, 
que l'orgueil humain et la tolérance 
divine ont divisés depuis la confusion 
des langues. 
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Le Président offre ses meilleurs vœux de Joyeux Noël et de Bonne Année à tous ses 
conseillers et à tous les membres de l'ACTD. Puisse Noël maintenir ou accroître en 
vos camrs la foi dans un avenir meilleur ! Puisse le Nouvel An vous acheminer vers 
l'accomplissement de vos proj ets les plus chers et la pleine réalisation de vos désirs 
les plus légitimes ! Puisse 1956 favoriser l'épanouissement de notre Association ! 
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